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DOSSIER  Grand Paris Seine & Oise : 
le favori détaille son projet
Sa candidature a été adoubée par les élus les plus influents du territoire, même s’il 
n’est pas seul en lice. Philippe Tautou, le maire de Verneuil-sur-Seine et président de 
la Communauté d’agglomération des 2 rives de Seine (CA2RS), explique ses intentions 
s’il prenait la tête, le 16 janvier, de la communauté urbaine Grand Paris Seine & Oise 
(GPSO), issue de la fusion de six intercommunalités de Rosny-sur-Seine à Conflans-
Sainte-Honorine.

lagazette-yvelines.fr

Le Bonniérois heureux d’y échapper
Michel Obry (LR) est un homme 
heureux d’avoir échappé à la 
fusion de l’intercommunalité qu’il 
préside depuis 12 ans, la Commu-
nauté de communes des portes 
de l’Île-de-France. Le préfet 
n’est en effet pas revenu sur la 
décision de ne pas l’inclure dans 
le périmètre de la communauté 
urbaine Grand Paris Seine & Oise 
(GPSO). Lui s’occupe aujourd’hui 
d’une autre fusion, avec la 
communauté de communes du 
plateau de Lommoye.

« Je voulais absolument que nous 
restions ruraux, nous n’avons rien 

à faire avec ces grandes villes, 
qui ont des raisons de se mettre 
ensemble, explique-t-il de ce 
choix. Nous aurions eu l’impres-
sion de ne plus peser bien lourd, 
et ne serions pas prioritaires pour 
les constructions d’équipements. 
Là, nous continuons à travailler 
au plus près de nos administrés. »

Bref, comme lui-même le résume, 
« je préfère être roi chez les 
chiens que chien chez les rois ». 
Et il ne craint pas de rencontrer 
des difficultés supplémentaires 
à l’avenir pour décrocher des sub-
ventions, face aux intercommu-

nalités géantes qui se créent dans 
les Yvelines au 1er janvier. « Ce 
n’est pas parce que nous sommes 
15 000 habitants que je ne peux 
pas toucher des gens haut placés », 
argue le maire de Limetz-Villez.

Alors, il lorgne plutôt vers la 
Communauté de communes du 
plateau de Lommoye, du côté de 
Houdan, avec laquelle son inter-
communalité fusionnera l’année 
prochaine : « C’est une commu-
nauté très bien gérée, sans dette 
et en bon père de famille, un peu 
comme nous. Le mariage ne peut 
être qu’heureux ! »

Que plaidez-vous face aux autres 
candidats pressentis ou déclarés ?

J’ai une expérience assez com-
plète de l’exercice de gestion d’une 
intercommunalité, lorsque l’on m’a 
pressenti, l’on savait que je m’étais 
un peu frotté aux réalités, dans des 
conditions pas forcément simples. 
Je pense aussi être connu comme 
quelqu’un d’assez souple et consen-
suel. 

Dans une intercommunalité, vous 
devez en permanence convaincre 
vos collègues et trouver un consen-
sus pour avancer. Il faut passer outre 
les différences politiques pour ne 
voir que l’intérêt du territoire et 
des projets, et parrfois aller jusqu’au 
bout pour imposer son point de vue, 
essayer d’interpeller et de faire réflé-
chir ses collègues.

Que dites-vous aux maires, sur-
tout ruraux, inquiets d’être exclus 
de la gouvernance de GPSO ?

Qu’ils le ressentent, je l’entends tout 
à fait, il serait même anormal de 
ne pas se poser la question. Je veux 
qu’ils sachent que demain, nous 
aurons une écoute vis-à-vis d’eux 
qui ne dépendra pas de la taille de 
la commune. 

« Une période difficile 
 lors de la création »

Non seulement ils ne seront pas 
exclus, mais en plus, la contribution 
que nous demanderons aux petites 
communes ne sera pas démesurée, 
ceux qui devront travailler le plus 
seront les communes qui porteront 
les projets structurants. Quant à 
l’urbanisme, je leur ai dit à maintes 
reprises que le Plan local d’urba-
nisme intercommunal les protège-
rait, à l’inverse de leurs crainte de se 
voir imposer des constructions.

Comment gèrerez-vous les ten-
sions entre territoires ?

S’il y a plusieurs projets, plusieurs 
ambitions déclarées, tant mieux 
pour le territoire ! Nous nous saisi-
rons de tous les sujets d’intérêt com-
munautaire, il y aura des arbitrages, 
c’est l’exercice qui veut ça, et mon 
caractère n’est pas de laisser faire. 
Il faudra ensuite arriver à gommer, 
petit à petit, les réflexes des élus par 
rapport à leur territoire, se saisir de 
l’opportunité de mieux se connaître, 
et de se comprendre. Je suis très op-
timiste pour l’avenir, même si nous 
allons passer par une période diffi-
cile lors de la création de GPSO.

« Continuez d’aller 
 vers la mairie quelque 

soit le sujet »

Il semble que la fusion ne se fera 
pas sans heurts...

Chacun des élus a l’opportunité de 
faire capoter notre communauté 
urbaine s’il ne veut pas favoriser sa 
mise en place. Et inversement : nous 
avons les moyens de faire en com-
mun ce qu’on nous impose (la fusion, 
Ndlr). Chacun d’entre nous a sur ces 
sujets un vrai et grand pouvoir, qui 
fait l’intérêt de nos mandats. 

Je pense avec sincérité qu’on a trop 
longtemps méprisé les élus locaux, 
celui qui voulait faire de la politique 
se faisait élire député. Nous étions 
les gueux de la politique, et je crois 
que les choses sont en train de s’in-
verser : c’est très bien.

Qui sera l’interlocuteur du citoyen 
l’an prochain ?

Lorsque c’est la communauté ur-
baine qui gèrera la compétence, l’on 
y accèdera par la commune. Conti-
nuez d’aller vers la mairie quelque 

soit le sujet. L’interlocuteur unique 
est une vraie difficulté par rapport 
à ce qui se fait pour l’instant, c’est 
réclamé par les maires à toutes les 
réunions. Ils ne seront pas écartés de 
l’information, des décisions et de la 
réflexion concernant leur commune. 
C’est aussi le moyen de toucher le 
public le plus largement possible. 
Nous capitalisons sur l’habitude du 
citoyen d’aller en mairie.

Avez-vous réussi à boucler le bud-
get ? Il semble encore manquer 
une vingtaine de millions d’euros.

Ce n’est toujours pas fait. C’est un 
travail cornélien, qui dépendra aussi 
de l’équipe dirigeante et de ses choix 
sur lesquels je ne peux pas antici-
per. Les vice-présidents élus auront 
peut-être une vision différente de la 
mienne.  Mais, si demain, il manque 
quelques millions, c’est que certains 
auront pris des engagements (avec 
leur intercommunalité avant fusion, 
Ndlr) sans avoir les moyens finan-
ciers de le faire, et je le leur dirai 
très clairement. Pas question que les 
bons élèves paient pour les mauvais 
élèves.

« Pas question que les bons 
paient pour les mauvais »

L’augmentation des impôts inter-
viendra en 2016 ou 2017 ? De quel 
ordre sera-t-elle ?

Je ne veux pas ne pas répondre sur 
le fond, même si cela dépendra, 
là aussi, des vice-présidents : il y 
a une réflexion à avoir sur la pres-
sion fiscale au niveau des objectifs. 
S’agit-il de combler les déficits et 
les trous budgétaires, ou d’investir ?  
Si vous investissez avec des projets 
très structurants, des transports en 
commun ambitieux, ce n’est pas pa-
reil pour les habitants du territoire, 
et selon l’équipe dirigeante, les choix 
ne seront pas les mêmes.

« Pas de tour d’ivoire ! Pas d’homme providentiel ! Pas de projet sans concertation ! », 
clame dans son courriel de candidature le maire UDI de Buchelay.
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Paul Martinez déclare sa candidature aux élus

Dans notre précédente édition, La Gazette indiquait l’incertitude 
régnant à propos de la candidature de Paul Martinez, le maire UDI 
de Buchelay et président de la Communauté d’agglomération de 
Mantes en Yvelines (Camy), à la tête de la future communauté 
urbaine. Celui-ci a déclaré sa candidature jeudi dernier, par un 
courriel aux élus des 73 villes concernées. Il y prône « une candida-
ture d’essence territoriale » face à celle de Philippe Tautou (LR). 

Paul Martinez se propose dans ce cadre de « faire prévaloir la voix 
des communes » et de « mettre en place avec vous un projet ambi-
tieux de développement ». Le maintenant candidat n’oublie pas 
d’écarter son concurrent, grand favori pour l’instant, clamant :  
« Pas de tour d’ivoire ! Pas d’homme providentiel ! Pas de projet 
sans concertation ! »

Syndicats et grandes manoeuvres

Inquiets de ce que leur réserve 
l’avenir, les délégués du person-
nel sont tout autant mobilisés 
que les élus pour défendre les 
intérêts des fonctionnaires des 
six intercommunalités bientôt 
disparues. Force ouvrière (FO) 
prépare ainsi la création d’un 
syndicat pour GPSO, il devrait 
naître dans les tous premiers 
jours de janvier.

Depuis déjà plusieurs semaines, 
les organisations syndicales dé-
noncent le recrutement d’une 
quinzaine de cadres de haut 
niveau extérieurs au personnel 
existant des intercommunalités. 
« Nous avons été chercher des 
gens qui ont l’expérience de gé-
rer quelques milliers d’hommes 
ou d’être intervenus sur des 
territoires très grands, il nous 
fallait des spécialistes », répond 
Philippe Tautou (LR), président 
du Pôle métropolitain et de la 

Communauté d’agglomération 
des 2 rives de Seine (CA2RS).

Mais ce qui cause actuellement 
la plus grande fureur de FO est 
un courriel envoyé à tout le 
personnel de la CA2RS par une 
directrice générale adjointe. 
Elle y propose la création d’une 
section locale du Syndicat auto-
nome de la fonction publique 
territoriale (SAFPT), « libre, 
indépendant et apolitique » 
pour GPSO. 

« C’est un détournement de 
pouvoir, s’insurge ainsi Sébas-
tien Chiovetta, secrétaire du 
syndicat FO de la CA2RS. l’uti-
lisation du fichier du personnel 
de la CA2RS est très encadrée, 
et interdite dans ce cas, car leur 
syndicat n’existe pas encore. 
Et je ne peux pas croire que le 
président Tautou n’est pas au 
courant. »

Pôle métropolitain, communauté urbaine : 
kézako ?
Pôle métropolitain
Le pôle métropolitain Grand Paris Seine aval a été créé il y a 
quelques mois, afin d’offrir aux élus une structure administrative 
permettant d’échanger et de s’organiser pour préparer la création 
de la communauté urbaine. Tous les présidents des six intercom-
munalités fusionnées y sont vice-présidents, elle est dirigée par 
Philippe Tautou (LR), et ne s’accompagne pas d’indemnités.

Il sera néanmoins conservé une fois la création effective : « Ce sera 
demain un outil de réflexion, d’études, de concertation et d’échanges 
avec de nouveaux partenaires, comme un bureau d’études », indique 
Philippe Tautou. Il assure aussi que « la communauté urbaine ne sera 
pas la chambre d’enregistrement de choses élaborées en secret au 
Pôle métropolitain. »

Communauté urbaine
La communauté urbaine Grand Paris Seine & Oise sera la structure 
intercommunale principale. Elle comptera au 1er janvier 73 com-
munes, dont 28 ont plus de 2 500 habitants et 10 moins de 500, 
sur une superficie de près de 500 km². Dans un premier temps, elle 
comptera 850 agents issus des intercommunalités fusionnées, mais 
ce nombre grimpera ensuite à environ 1 800 une fois l’intégration 
réalisée d’une partie des agents communaux. Son budget s’élèvera 
à environ 400 millions d’euros.
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MANTES-LA-JOLIE LNPN : les agriculteurs 
s’invitent à la concertation
Le projet de Ligne nouvelle Paris-Normandie (LNPN) inquiète les exploitants. Ils ont 
dénoncé la consommation des terres agricoles lors d’une réunion de concertation de 
SNCF Réseau.

lagazette-yvelines.fr

En bref

« Les jeunes de 16 à 25 ans n’ont 
pas forcément toutes les clefs pour 
se lancer dans le monde du tra-
vail. Sortis d’études ou non, c’est 
un âge où l ’on doute souvent donc 
nous sommes là pour les guider », 
explique Corinne Alain, res-
ponsable du bureau d’informa-
tion jeunesse, à la tête du projet. 
Les jeunes seront encadrés pen-
dant six semaines, de janvier à 
février 2016, pour rédiger leur 
cv, apprendre à bien utiliser les 
réseaux sociaux professionnels, 
et surtout des activités pour ap-
prendre à avoir confiance en soi.

Sport, théâtre, cours de cuisine : 
des ateliers qui peuvent paraître 
incongrus pour chercher du 
travail. « Décompresser grâce au 
sport, apprendre à gérer son stress, 
manger équilibré et prendre soin 
de sa santé, donnent un meilleur 
moral. Un effet domino s’opère  : 
étant bien dans sa peau, le candi-
dat renvoie une image plus posi-
tive à son futur employeur », rap-
pelle Corinne Alain. Un projet 
qui leur permettra de se lancer 
plus facilement dans le monde 
du travail.

LIMAY Coup de pouce mais pas d’assistanat pour les jeunes
La 4e édition d’un projet d’insertion professionnelle auprès des jeunes limayens a été lancée 
jeudi dernier. Cette année, le programme s’intitule « Plus un sur mon cv ».

Ambiance conviviale pour motiver les jeunes.
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La première partie du projet de 
Ligne nouvelle Paris-Normandie 
(LNPN) doit, en 2030, relier 
Rouen et Yvetot d’une part, Paris 
et Evreux via Mantes-la-Jolie 
d’autre part, en permettant des 
vitesses de 250 km/h. Une seconde 
phase de concertation est en cours 
pour ce projet de voie ferrée estimé 
à cinq milliards d’euros. Les agri-
culteurs se sont rendus en nombre 
à la réunion francilienne.

Ce soir-là devant la maison des 
associations mantaise, Philippe 

Maurice, exploitant céréalier et 
représentant syndical agricole 
de la FDSEA, ne décolère pas :  
« Après les projets routiers ou de 
carrières, encore un qui va impacter 
l ’agriculture en vallée de Seine. Ce 
sont encore des hectares qui partent en 
fumée. Pourtant, sans agriculteurs, 
il n’y a pas de ruralité. »

Si les agriculteurs ont déployé 
banderole devant la réunion, ils ont 
aussi répondu présent à l’invitation 
des responsables de SNCF Réseau 
pour y participer, s’ajoutant à la 

quarantaine de présents, riverains 
du projet et usagers du train. A 
plusieurs reprises sera émise la 
proposition, écoutée et notée, de 
rénover les voies existantes dont 
SNCF Réseau reconnaît d’ailleurs 
la vétusté.

Contrairement à l’habitude, 
cette réunion de concertation 
s’est déroulée en petits groupes, 
rassemblés autour de cartes où 
figure un couloir de 6 à 10 km 
de large, ébauche du futur tracé. 
Accompagnée d’un représentant 
du projet, chaque tablée pouvait 
déposer des commentaires, ensuite 
intégrés à la carte interactive 
commentable figurant sur carti-
cipe.lnpn.fr. « Nous avons choisi 
une forme un peu innovante, pour 
donner à voir notre volonté de tra-
vailler en concertation », commente 
Emmanuèle Saura, chef du projet 
LNPN. 

Elle assure par ailleurs de la prise 
en compte de la question des 
terres agricoles, tout en indiquant 
la nécessité « que ce soit soutenable 
économiquement ». Les agriculteurs, 
eux, restent très sceptiques : ils 
attendent de voir l’évolution du 
projet, et les premières proposi-
tions fines des tracés qui seront 
présentées à Mantes-la-Jolie dans 
six mois.

En bref
POISSY Du futsal à Saint-Exupéry

Les citoyens meilleurs élèves que leurs élus
Il est à noter que la participation citoyenne à cette nouvelle phase 
de concertation semble bien supérieure à celle de leurs représen-
tants élus, du moins en vallée de Seine. En effet, en septembre, 
SNCF Réseau avait invité à une réunion d’échanges 70 maires, ainsi 
que les présidents des intercommunalités et du conseil départe-
mental. Seuls sept élus et fonctionnaires de ces collectivités ont 
cependant répondu présent. Les responsables du projet n’ont pas 
caché leur déception à ce propos.

Cette réunion s’est déroulée en petits groupes, rassemblés autour de cartes où 
figure une ébauche du futur tracé.
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Après l'école Nelson Mandela, 
et l'espace associatif Claude 
Vanpoulle inauguré il y a 
quelques semaines, les habi-
tants du quartier Saint-Exu-
péry verront l'année prochaine 
la construction d'un terrain 
multisport couvert labellisé fut-
sal, cette variante du football 
se jouant à cinq contre cinq. 
La décision a été votée par la 
majorité LR au dernier conseil 
municipal.

Abrité des éléments  
par une toile tendue

Le bâtiment sera situé derrière 
l'espace Claude Vanpoulle, 

jouxtant le terrain de football 
existant. La mairie, dans son 
appel d'offres, indique qu'elle 
favorisera les constructions en 
bois. Le revêtement du terrain 
est synthétique, il sera abrité 
des éléments par une toile ten-
due à 7 m de hauteur.

L'obtention du label de la 
Fédération française de futsal 
s'accompagne d'une subvention 
de 120 000 €. 

Le reste du financement est ap-
porté par la société d'économie 
mixte de la mairie de Poissy, la 
Semap, ainsi que par la munici-
palité elle-même pour 250 000 €.

La majorité LR a voté au dernier conseil municipal la construc-
tion d’un terrain multisports couvert dans le quartier Saint-
Exupéry. Il permettra les compétitions de futsal.

Le bâtiment sera situé derrière l’espace Claude Vanpoulle (photo).

La première partie du projet de Ligne nouvelle Paris-Normandie (LNPN) doit, en 2030, 
relier Rouen et Yvetot d’une part, Paris et Evreux via Mantes-la-Jolie d’autre part.

Pierre Bédier opposé 
à toute expropriation agricole
Lors du dernier conseil départemental des Yvelines, son président 
mantais, Pierre Bédier (LR), s’est vigoureusement opposé à toute 
expropriation de terres agricoles pour le passage des voies de la 
Ligne nouvelle Paris Normandis (LNPN). Il demande à SNCF Réseau 
la mise en place d’un contournement de Mantes-la-Jolie, ainsi 
que « l’intégration de la contrainte agricole comme un élément de 
décision fondamental pour le choix du tracé ». Il n’a cependant pas 
formulé de telles exigences lorsqu’au même conseil, la majorité 
départementale a débloqué d’importants financements pour les 
projets de RER E (ex-Eole) et de Tangentielle grand Ouest (TGO).
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En bref

Après quatre longues années de fermeture, deux chantiers de rénovation et une expertise suivie d’un litige 
gagné face à l’entreprise chargée des travaux de la première rénovation, la patinoire en dur de Mantes-la-
Jolie, la seule en dur des Yvelines, a finalement rouvert sa piste ce week-end. Elle est désormais accessible 
les mardis, mercredis, vendredis, samedis et dimanches, sauf pendant les vacances scolaires où elle l’est 
tous les jours. Le tarif plein de l’entrée est de 5 €, et de 3 € pour louer des patins.

En bref

En image
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L’amélioration de la desserte par le train de la rive droite, demandée de longue date par élus et usagers, inter-
viendra-t-elle prochainement ? Lors d’une rencontre avec la presse, Alain Krakovitch, directeur de SNCF 
Transilien, a en effet indiqué qu’une nouvelle grille horaire et une modification de la desserte était prévue pour 
la branche 6 (rive droite, Ndlr) de la ligne J. Il a également invité les associations d’usagers aux discussions.

Réclamée depuis longtemps, 
l’arrivée dans la commune il y a 
onze mois du réseau Express A14, 
reliant par car des villes de l’Ouest 
francilien à La Défense, a trouvé 
son public. Un nouvel horaire de 
départ le matin, et de retour le 
soir, est actuellement négocié avec 
le Syndicat des transports d’Île-
de-France (Stif ).

« Nous sommes en discussions pour 
un troisième bus, intermédiaire au 
niveau des horaires matin et soir, 
rapporte Michel Obry (LR), 
président de la Communauté de 
communes des portes de l’Île-de-
France. Je pense que nous l ’obtien-
drons avant la fin de l ’année 2016. »

Le Comité des usagers des gares 
de l’Ouest francilien, après avoir 
longtemps milité pour la créa-
tion de la ligne, continue d’être 
mobilisé. « Je pense qu’il y a encore 
un potentiel important de nouveaux 
voyageurs » , se satisfait Louis 
Gomez, son président et conseil-
ler municipal d’opposition PS. Il 
déplore néanmoins un manque 
d’information municipale : « La 
plupart des gens ne connaissent 
même pas les horaires ».

BONNIERES-SUR-SEINE
Express A14 : 
bientôt un troi-
sième bus ?

VALLEE DE SEINE Train : du nouveau pour la rive droite ?

MANTES-LA-JOLIE La patinoire rouvre pour de bon

Le maire LR Michel Vialay a indi-
qué que le promoteur immobilier 
privé Nexity comptait relancer 
un projet de résidence, soit 160 
logements, dans l'un des espaces 
encore libres du quartier des Bords 
de Seine, rapporte Le Parisien. Un 
précédent projet Nexity de 140 
appartements à cet endroit, situé à 
proximité de l'école Albert Uderzo, 
avait été abandonné en 2010. Si ce 
nouveau programme se concrétise, 
97 des logements seront accom-
pagnés d'une offre de service car 
dédiés aux personnes âgées.

MANTES-LA-JOLIE 
Nexity relance 
des résidences 
dans le nouveau 
quartier Face au succès rencontré 

par la création d’une ligne 
rosnéenne de l’Express 
A14 il y a un an, les deux 
allers-retours quotidiens 
pourraient bientôt être 
trois.

L'élu écologiste Jean-Paul Hédrich 
siégeait depuis 2008 au conseil 
municipal pisciacais, d'abord dans 
la majorité, puis dans l'opposition 
après l'élection de Karl Olive (LR) 
en 2014. Démissionnant pour rai-
sons personnelles,  le cofondateur 
et président de l'association Vivons 
notre ville a été honoré au dernier 
conseil municipal. Le maire, qui a 
salué « l'engagement et la loyauté »  
de l'ex-adjoint à l'urbanisme, lui a 
offert pour l'occasion un vélo aux 
couleurs de la commune.

POISSY Un vélo 
pour le départ  
de l’adjoint écolo
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Indiscrets
Benoît Hamon comptait bien s’emparer de la présidence du groupe socialiste au conseil régional 
d’Île-de-France, mais celle-ci lui a finalement échappé au profit de Carlos Da Silva, proche de 
Manuel Valls et député de l’Essonne. Cette décision, prise lors d’une réunion du groupe socialiste 
la semaine dernière, reflèterait-elle un sentiment plus profond ? Le leadership de l’homme poli-
tique de Trappes reste certes incontesté chez les socialistes yvelinois, du moins en public. Mais 
il a cependant été, ces dernières années, essentiellement marqué par des divisions internes, des 
défaites électorales et une désaffection des militants...

Elle paraissait bien incongrue au dernier conseil de la Com-
munauté d’agglomération de Mantes en Yvelines (Camy), cette 
gerbe mortuaire placée devant son président UDI Paul Martinez 
(voir notre photo p.2). « C’est un trait d’humour, certains élus m’ont 
offert ce bouquet, mais je ne les dénoncerai pas », a-t-il indiqué dans 
un sourire à l’assemblée. La Camy, plutôt appréciée des maires 
du Mantois, disparaît en effet le 1er janvier pour fusionner au 
sein de la communauté urbaine Grand Paris Seine & Oise.

VOTRE SPÉCIALISTE DES PRODUITS FRAIS

P
GRATUIT

FRUITS et LÉGUMES CRÉMERIEBOUCHERIE

Rue Charles-Léger

78680 Epône
Tél. : 01 30 95 76 20

www.lenouveaupanierfrais.com

MANTES-LA-JOLIE Premiers pour Star wars
Dans le Mantois comme partout dans le monde, les fans de 
la série attendaient le septième opus... et n’ont pas hésité à 
prendre des congés pour venir à la toute première séance.

En bref

Entre écologie et sécurité, il faut choisir. C’est du moins ce qu’a établi la majorité LR pisciacaise, 
qui a récemment fait couper les arbres de la place de la gare afin de ne pas obstruer le champ 
des caméras installées à proximité. Le groupe d’opposition Vivons notre ville, dont nombre des 
membres sont écologistes, s’est évidemment insurgé de la décision, tombée au moment de la confé-
rence internationale sur le climat.

Depuis le second tour des élections régionales, rien ne va plus au 
PS des Mureaux. Mal en a pris au secrétaire de section, Mbarek 
Akafou, qui a pointé « l’absence de soutien du principal représentant 
divers gauche (le maire François Garay, Ndlr) » dans son commu-
niqué commentant les résultats électoraux. Il a en effet soulevé 
l’ire de ses camarades présents aux conseils municipal et com-
munautaire au sein de la majorité de François Garay : « Ces pro-
pos sont déplacés et je m’en désolidarise totalement », a ainsi protesté 
l’adjointe Dieynaba Diop (PS) dans les colonnes du Parisien.

Mercredi dernier, peu après 9 h du 
matin devant le cinéma du centre-
ville de Mantes, une douzaine 
d’hommes patientent avant l’ouver-
ture des portes dans l’inhabituelle 
douceur de ce mois de décembre. 
Ces fans de Star wars ne voulaient 
pas rater la première séance du 
septième épisode de la série. 

« Disons que j’ai malencontreusement 
raté mon bus pour aller au lycée », 
indique malicieusement Robin, 19 
ans. « Comme beaucoup, je suis là ce 
matin pour éviter de me faire spoiler 

(révéler l ’intrigue avant de voir le 
film, Ndlr) », commente pour sa 
part Alec, cadre supérieur de 38 ans.

 « Eviter de me faire spoiler »

Le cinéma avait mis les petits plats 
dans les grands pour cette sortie 
très attendue, et vêtu ses salariés 
en personnages des films. Et si les 
spectateurs n’étaient pas invités au 
déguisement pour raisons de sécu-
rité, les enfants, eux, ne se sont pas 
posé la question et plusieurs petits 
Dark vador déambulaient...

Quand ça veut pas, ça veut 
pas ! Le nouveau site internet 
de Transilien SNCF est en 
ligne depuis le 1er décembre, 
il remplace une précédente 
version assez peu appréciée 
des usagers du train.  
Ce site tout neuf  est adapté à 
la consultation sur tablette ou 
téléphone, et il se veut « plus 
intuitif  ». Les internautes 
se sont néanmoins montrés 
nettement plus sévères que les 
autosatisfecit de la SNCF :  
« Je ne comprends rien au nou-
veau site », « de la grosse daube », 
« encore plus compliqué » ou  
« moins pratique », ont-ils ainsi 
critiqué sur Twitter depuis sa 
mise en ligne. Il reste encore 
du travail.

Le cinéma avait vêtu ses salariés en personnages des films.
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... mais laisse la porte ouverte. La 
majorité a décidé de lancer au der-
nier conseil municipal une révision 
de son Plan local d'urbanisme (Plu) 
pour « pouvoir urbaniser le site » des 
Terrasses de Poncy, selon le maire 
Karl Olive (LR). Il souhaite voir 
naître un pôle sportif et hôte-
lier, sans le PSG : ses dirigeants 
semblent avoir arbitré en faveur de 
Thiverval-Grignon pour installer le 
centre d'entraînement. Les élus de 
Poissy assurent néanmoins se tenir 
prêts en cas de bonne surprise.

POISSY La mairie 
avance sans le 
PSG...

Afin de permettre à tous de pouvoir 
fêter Noël dignement, le Secours 
populaire distribue un colis festif 
dans une vingtaine de villes du 
département. Composés de saumon 
fumé, de bûches de Noël et de bal-
lotins au chocolat, ils bénéficient à 
plus de 2 000 familles yvelinoises. 
La distribution de ces ajouts aux 
repas des fêtes s’est effectuée ces 
derniers jours.

YVELINES Le Secours 
populaire amé-
liore le Noël 
de 2 000 familles

Elus, responsables de l’Etablisse-
ment public foncier du Mantois 
Seine aval (Epamsa) et un syn-
dic de copropriété ont signé la 
semaine dernière un Contrat de 
performance énergétique. Destiné à 
l’amélioration de la résidence Côtes 
de Seine, soit 92 logements privés, 
il permet aux copropriétaires de ne 
payer que 20 % de la rénovation, 
estimée à 1,2 million d’euros. Le 
reste provient des collectivités et 
de l’Etat. Les six mois de travaux 
devraient commencer au printemps 
prochain.

MANTES-LA-JOLIE 
Rénovation : la 
copropriété ne 
paiera que 20 %

MANTES-LA-JOLIE Apprendre à vivre avec son diabète de type 2
En bref

Afin de commencer l'année dans 
de bonnes conditions, les villes de 
Mantes-la-Jolie et de Mantes-la-
Ville organisent des ateliers autour 

du programme « Vivre avec son dia-
bète de type 2 dans le mantois ». Les 
diabétiques pourront ainsi partager 
et parler de leur vécu avec d'autres 

patients et des professionnels.Les 
équipes mobilisées recevront gra-
tuitement les personnes. 

Avant de participer, une rencontre 
devra être au préalable faite pour 
établir un programme d'éducation 
thérapeutique et de 3 à 6 ateliers. 

En effet, les patients pourront 
aborder des sujets comme l'acti-
vité physique, l'alimentation, les 
traitements.

Pour avoir plus de renseignement 
et prendre rendez-vous, les mantais 
pourront téléphoner au 06 49 99 06 
31 ou au 01 30 33 06 96. Ces ateliers 
auront lieu aux centres de vie sociale 
Gassicourt et Augustin Serre.

Le diabète tend à isoler les malades.
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Face au diabète de type 2, certains ont du mal à vivre avec. 
Des ateliers pour apprendre à le gérer seront mis en place 
pendant six semaines en début d’année 2016, à raison d’un 
jour par semaine : le mardi ou le jeudi.
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En bref

L’ambiance est morose à l’Agence 
d’urbanisme et de développement 
de la Seine aval (Audas), associa-
tion qui assiste 70 collectivités de 
la vallée. Ses 18 salariés ne savent 
pas de quoi sera fait leur avenir au 
1er janvier. Seule certitude : l’agence 
disparaîtra, faute de financement de 
la communauté urbaine Grand Paris 
Seine & Oise (GPSO).

Incertitude pour 18 salariés

 « Il avait été dit en juin que les 
décisions concernant l ’Audas seraient 
prises en 2016, regrette son président 
et maire LR d’Andrésy, Hugues 
Ribault. C’est tombé brutalement, 
personne (chez les communes adhé-
rentes, Ndlr) ne comprend pourquoi 

l ’on n’a pas respecté la décision prise 
initialement.» « J’ai vu les dégâts 
humains que pouvaient occasionner 
des fusions-absorptions, il est hors de 
question de licencier des gens après les 
fêtes », veut rassurer Philippe Tautou 

(LR), pressenti pour prendre la tête 
de GPSO. Il souhaite leur intégra-
tion dans GPSO, ce qui pourrait 
s’avérer fort complexe compte tenu 
de leur statut de salariés associatifs.

VALLEE DE SEINE L’agence d’urbanisme fait les frais 
de la grande agglo
L’Audas ne sera pas financée l’an prochain par la communauté urbaine Grand Paris Seine & Oise. 
Face à la colère du président de l’agence, les grands élus de la vallée se veulent rassurants.

 « Il avait été dit en juin que les décisions concernant l’Audas seraient prises en 
2016 », regrette son président et maire LR d’Andrésy, Hugues Ribault.
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VALLEE DE SEINE Quand les oppositions 
paient la désunion

Les places sont chères pour devenir 
l’un des 129 élus à la communauté 
urbaine Grand Paris Seine & Oise 
(GPSO) qui naîtra au 1er janvier 
en vallée de Seine. Lors des votes 
qui se déroulent actuellement dans 
chacun des conseils municipaux des 
73 communes concernées, toute 
désunion se paie chèrement.

Union surprise 
à Mantes-la-Jolie

A Mantes-la-Jolie, la majorité 
municipale LR a eu la désagréable 
surprise d’avoir un élu de moins que 
les 10 prévus, le communiste Marc 
Jammet ayant apporté sa voix au 

groupe Ensemble pour une gauche 
citoyenne. Avec l’élu du groupe 
socialiste, ils seront donc deux 
opposants municipaux à l’assemblée 
de GPSO. 

Mais, dans la majorité des cas pour 
l’instant, comme à Mantes-la-Ville 
ou à Verneuil-sur-Seine, les diffé-
rends entre groupes d’opposants ne 
leur ont permis de n’avoir qu’un seul 
élu communautaire. 

La présence des oppositions muni-
cipales risque donc d’y être bien 
plus limitée que dans chacune des 
assemblées de six intercommuna-
lités qui fusionnent en fin d’année. 

Les conseillers municipaux d’opposition avaient fait leur 
entrée dans les conseils communautaires lors des dernières 
élections municipales, ils seront fort peu dans celui de la com-
munauté urbaine.

Après Les Mureaux et Triel-sur-
Seine, c’est au tour de la mairie 
gargenvilloise de proposer une 
application mobile aux habitants 
de la commune. Evidemment gra-
tuite, réservée au système Android 

(Google, Ndlr), elle donne accès 
aux coordonnées des commerces, 
médecins et services municipaux. 
Les élus misent également sur la 
possibilité d’informer par notifi-
cations les habitants de la ville, ou 
seulement dans le ou les quartiers 
concernés.

« Quel objet avons-nous le plus souvent 
avec nous ? Notre téléphone portable, 
indique-t-on à la mairie de cette 
initiative. Les notifications que nous 
pouvons envoyer par secteur peuvent 
concerner des manifestations, des 
travaux, des accidents de la route, des 
coupures d’eau ou d’électricité. » 

Un tarif « préférentiel »

La commune est utilisée comme  
« ville-pilote » par l’entreprise ayant 
réalisé l’application, déjà chargée 
de la gestion du parc informatique 
municipal. La commune assure 
donc qu’elle a obtenu un tarif « pré-
férentiel », même si elle ne souhaite 
pas le communiquer.

« Quel objet avons-nous le plus souvent 
avec nous ? Notre téléphone portable »,  
indique-t-on à la mairie de cette ini-
tiative.
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En bref
GARGENVILLE Etre informé selon 
son quartier
La mode des applications mobiles municipales continue  
de se répandre. Les Gargenvillois se voient proposer sur leur 
téléphone un annuaire et des notifications différentes selon 
les quartiers.

« Inévitable ». C’est en ce terme 
que Pierre Bédier, président LR 
du conseil départemental des Yve-
lines, a décrit l’augmentation de la 
taxe foncière l’an prochain, devant 
les élus réunis en assemblée la 
semaine dernière. La hausse est 
doublée d’un plan d’économies sur 
les dépenses de fonctionnement 
ainsi que des non-renouvellement 
de départs en retraite des fonc-
tionnaires du Département. 

« La baisse brutale des dotations de 
l ’Etat, l ’augmentation des péréqua-
tions et l ’envolée des dépenses sociales 
obligatoires, très partiellement com-
pensées, placent les finances dépar-
tementales dans une impasse budgé-
taire sans précédent », argue Pierre 
Bédier pour justifier la hausse des 
taux départementaux de la taxe 
foncière. Son niveau pour 2016 ne 
sera connu qu’au 22 janvier, lors du 
vote du budget.

YVELINES Le Département annonce  
une hausse de la taxe foncière
Le président du conseil départemental, blâmant le gouverne-
ment, a indiqué une hausse des impôts, ainsi que des coupes 
dans les dépenses de fonctionnement comme au niveau du 
personnel.

CONFLANS-SAINTE-HONORINE 
Réfugiés plutôt que sans-abris

Depuis plusieurs mois, ils étaient 
quelques dizaines de Tibétains à 
dormir dehors, dans les bois des 
berges de Seine. La promesse de la 
préfecture des Yvelines de les loger 
avant l’hiver était restée jusque-là 
lettre morte, malgré la mobilisation 
des associations comme des élus. 
Leur calvaire a pris fin il y a une 
douzaine de jours avec leur reloge-
ment temporaire à l’hôtel, qui doit 
être suivi d’une intégration dans 
le dispositif destiné aux réfugiés 
syriens et irakiens.

Manifestation, courriers d’élus, 
alertes et articles de presse  : la 
présence de nombreux Tibétains 
fuyant leur pays sous administration 
chinoise agite la confluence depuis 
plus d’un an. Si la majorité d’entre 
eux sont hébergés par l’association 
La pierre blanche, l’afflux est trop 
important et certains se sont trouvés 
à dormir dehors, sous le pont en 
2014 (avant d’être hébergés par la 
mairie conflanaise dans une salle 
aujourd’hui démolie, Ndlr), et dans 
les bois cette année.

«  Sur le territoire [français], ils ne 
sont pas très nombreux, mais ils sont 
principalement localisés sur la zone 
de la confluence, soit un peu plus de 
deux cents réfugiés entre Andrésy et 
Conflans », explique le maire confla-
nais Laurent Brosse (LR), satisfait 
d’un relogement qu’il demandait 
depuis plusieurs mois.

« Nous voulions
 le faire plus tôt »

« Ca permet de régler le problème le plus 
urgent, à savoir héberger la totalité 
des garçons qui se trouvaient sous des 
tentes de l ’autre côté de la Seine, ainsi 
que quelques filles que nous héber-
geons actuellement, détaille Hugues 
Fresneau, directeur de la péniche de 
La pierre blanche, Je sers. Mais ça ne 
règle pas tout le problème. »

Les 51 sans-abris tibétains sont 
relogés dans trois hôtels pour un 
mois à un mois et demi. « Nous les 
y mettons le temps nécessaire pour 
installer une solution pérenne, indique 

Stéphane Grauvogel, le sous-préfet 
de Saint-Germain-en-Laye. L’idée 
est de les intégrer dans le dispositif mis 
en place avec les migrants venant de 
Syrie et d’Irak. Nous voulions le faire 
plus tôt mais d’autres priorités se sont 
ajoutées (la crise des migrants et l ’État 
d’urgence, Ndlr). »

Cette intégration comme deman-
deurs d’asile doit leur permettre 
d’être hébergés, avant d’obtenir 
le statut de réfugiés  : «  Il n’y a 
pas d’exception pour les Tibétains  » 
compte tenu des menaces qui pèsent 
sur eux en Chine. Après l’hôtel, les 
51 relogés devraient donc pouvoir 
dormir au monastère de Bonnelles, 
récemment réaménagé pour accueil-
lir des demandeurs d’asile.

100 % des Tibétains 
obtiennent le statut  

de réfugié

Une fois réfugiés, ils pourraient alors 
travailler et bénéficier des mêmes 
aides que n’importe quel habitant 
du territoire français. La préfecture 
des Yvelines travaille à la mise en 
place d’un dispositif permanent 
afin de pouvoir rapidement inscrire 
comme demandeurs d’asile les 
Tibétains qui continuent d’arriver. 
La communauté conflanaise est en 
effet l’une des plus importantes du 
pays, un fait connu jusqu’au Tibet.

« L’idée est qu’il y ait un premier accueil 
au niveau de La pierre blanche et des 
autres associations, et qu’ils fassent 
leur demande d’asile dès leur arrivée, 
déclare Stéphane Grauvogel. Si nous 
sommes bien organisés, nous pouvons 
éviter que se reconstituent des tentes 
en forêt, avec des conditions sanitaires 
déplorables. »

Les Tibétains vivant dans des tentes en bord de Seine ont été relogés temporairement à 
l’hôtel par la préfecture, qui cherche une solution plus pérenne : accélérer leur obtention 
du statut de réfugié.

Manifestation (photo), courriers d’élus, alertes et articles de presse : la présence de 
nombreux Tibétains fuyant leur pays sous administration chinoise agite la confluence 
depuis plus d’un an. 
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MANTES-LA-JOLIE La défiscalisation servie au petit-déjeuner
Connaître ses droits, savoir épargner dans les meilleures conditions, sont parfois des dé-
marches auxquelles ne pensent pas les entrepreneurs des petites et moyennes entreprises.  
Ce petit-déjeuner organisé par l’avocate, Marie-Pierre Hauville, essaie de répondre à ces ques-
tions.
« Rencontrer des responsables de ges-
tion du patrimoine dans des agences 
normales reste difficile. Avec Judith 
Roset, d’Axa, nous avons souhaité que 
les dirigeants des petites et moyennes 
entreprises puissent avoir accès à ces 

connaissances  », explique Marie-
Pierre Hauville, avocate spécialisée 
en droit fiscal, à l’origine de ces 
petits-déjeuners.

La société grossiste O’Pemea, 

Pascale Tantot et Murielle Bertrand, 
responsables à la Poste de Mantes-
la-Jolie ou Abdatti Ben Moussa 
de la Maison de l’entreprise et de 
l’emploi, ont été invités par Marie-
Pierre Hauville. «  Tous les secteurs 
sont concernés. Cependant les grands 
pontes ne s’adressent pas à ces entre-
prises donc grâce à des partenariats je 
peux organiser tous les deux ans, cet 
événement en abordant à chaque fois 
un thème différent », précise l’avocate.

Alors que la crise touche tous les 
secteurs, que toucher une retraite 
semble de plus en plus improbable 
dans un avenir pas si lointain, 
Marie-Pierre Hauville espère ainsi 
venir en aide.De domaines différents, les participants restent égaux face aux problèmes de retraite.
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Les enfants prennent à cœur leurs nouvelles responsabilités.
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POISSY  Les jeunes pensent solidarité
La parole des jeunes prend de plus en plus d’importance,  
la preuve avec le premier conseil municipal des juniors,  
mercredi 16 décembre à l’hôtel de ville.

En bref

« Qui sait, parmi vous se trouve peut-
être le futur maire de Poissy ? », lance 
Karl Olive (LR), l’actuel maire, qui 
préside le premier conseil municipal 
des juniors, mercredi 16 décembre. 
Les trente-trois enfants, du CM1 
à la 6e, sont assis dans la salle du 
conseil municipal comme leurs 
aînés et prennent la parole au micro 
pour annoncer leur programme.

Face à Karl Olive, les enfants 
n’hésitent pas. Ils ont des idées, des 
envies : certaines réalistes comme 

des stages de secourisme avec les 
pompiers, rencontrer les différents 
métiers présents dans la ville ou 
encore nettoyer les squares. D’autres 
semblent plus légères  : avoir plus 
de mayonnaise et de ketchup pour 
le déjeuner.

Certes ils sont jeunes mais au fond, 
avec leurs suggestions, ils prouvent 
que la solidarité revient au premier 
plan et savent rappeler ainsi à leurs 
pairs qu’ils sont à l’écoute des pré-
occupations des Pisciacais.

La zone d'activités économiques des 
40 sous s'est développée entre l'A13 
et la RD113 par étapes successives, 
ce qui explique aujourd'hui son 
manque de cohérence. Ce problème 
est à l'origine d'un délaissement de 
la population ainsi, d'une baisse du 
chiffre d'affaires. L'étude a pour 
but de mettre en lumière les pro-
blématiques liées à la circulation, 
aux déplacements, au paysage et de 
dresser de nouvelles perspectives de 
développement.

Une baisse d'attractivité

« Le développement économique est le 
nerf de la guerre, a avoué Yannick 
Tasset (LR), maire d'Orgeval. Pour 
la CA2RS, il s'agit d'une des zones les 
plus aptes à faire entrer de l'argent ». 
Tourné vers l'ameublement et 
l'art de vivre, le centre commer-
cial est en perte de vitesse. « Rien 
n'est fait actuellement pour que les 
clients n'aillent pas ailleurs, a estimé 
Dominique Breuzin, président de 
l'association Union des entreprises 
(UE13). Il y a une absence de plan, 
de numérotation et un problème de 
circulation et d'accès que ce soit pour les 
piétons ou les automobilistes ». 

Si on est obligé de faire le tour du 
rond-point pour pouvoir revenir 
sur ses pas, il ne s'agit pas du seul 
soucis rencontré par les usagers 
du site. « Les clients nous montrent 
des photos de poubelles entassées. 
Quand ils viennent de St-Germain, 
ça fait bizarre, a confié Dominique 
Breuzin. Avant, on traitait seule-
ment avec la mairie, ça allait vite. 
Aujourd'hui, ça doit passer par la 
communauté d'agglomération et c'est 
compliqué. Alors demain, avec la super 
agglomération, qu'est-ce que ce sera ? »

Un projet mixte 

« On était content d'accueillir Orgeval 
car cette zone a un potentiel considé-
rable, mais force est de constater qu'Art 
de vivre et la zone étaient vraiment 
en train de dépérir, a constaté 
Philippe Tautou (LR), président 
de la CA2RS. On ne sentait pas une 
volonté des propriétaires d'aller vers un 
renouveau et Orgeval n'avait pas les 
moyens d'aborder un sujet aussi impor-
tant et vaste qu'un réaménagement ».

Afin de palier ce manque de volonté 
entrepreneuriale, la communauté 
d'agglomération s'est portée acqué-

reur de bâtiments en plein coeur de 
la zone des 40 sous. « Je ne suis pas 
en capacité financière d'acheter tout un 
secteur pour le réhabiliter, a précisé 
Philippe Tautou. J'ai été chercher les 
partenaires les plus efficaces pour faire 
ce travail là  : l'Epfy (Etablissement 
public foncier des Yvelines. Ndlr) ».

Si «  le projet sera dévoilé l'an pro-
chain », certains évoquent déjà une 
possible zone mixte habitations et 
commerces. Il pourrait y avoir un 
nouvel espace composé des petits 
immeubles avec en pied, des petits 
commerces. Une manière intelli-
gente de dynamiser une zone en 
perdition et de faire en sorte que 
le village gagne sur la zone et non 
l'inverse.

La zone d’activité s’étend sur 59,5 hectares à Orgeval et 3,5 ha à Villennes-sur-
Seine. Aujourd’hui, elle compte 160 établissements et près de 1 400 emplois.
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700 m² de jeu
En octobre 2016, un parc 
devrait faire son apparition 
au sein de la zone d’activités 
économique des 40 sous, 
près de la rue de Norman-
die. Au total, il s’agira de 
700 m² répartis en plusieurs 
villages de jeux de construc-
tion.

Le village des tous petits 
proposera des jeux d’assem-
blage simples, cubes bois et 
mousses colorés. Egalement, 
le projet prévoit de nom-
breux espaces consacrés aux 
circuits de voiture, aux cha-
lets en bois, aux dominos en 
cascade, aux constructions 
magnétiques et aux brico-
leurs en herbe. 

Développé en partenariat 
avec plusieurs marques, ce 
projet privé devrait emboî-
ter le pas au déploiement 
d’autres parcs qui seraient 
localisés dans un premier 
temps en Ile-de-France,  
puis dans tout l’hexagone.

ORGEVAL « Le projet sera dévoilé l’an prochain »
Lancée par la Communauté d’agglomération des deux rives de 
Seine (CA2RS), l’étude sur la zone des 40 sous devrait être finie 
à la fin du premier trimestre 2016.
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En bref

« Nous ne sommes pas là pour répondre 
aux questions mais pour écouter », a 
annoncé Cécile Dumoulin, conseil-
lère départementale du canton de 
Limay. L’événement a rassemblé 

une soixantaine d’habitants, préoc-
cuppés par l’avenir de leur territoire.

Des problèmes locaux

«  Les familles rurales et urbaines 
sont davantage dans l ’opposition que 
dans la compréhension, a analysé un 
habitant de Brueil-en-Vexin. Les 
coupables sont les politiques puisque 
c’est leur mission de faire en sorte que 
ces différentes populations, aux modes 
de vie très différents, trouvent un 
équilibre ». 

Après ce constat d’échec partagé, 
d’autres yvelinois ont évoqué leur 
perte de confiance pour les élus, 
trop éloignés selon eux des réalités 
et des besoins de la population. Un 
sentiment à l’origine d’un désenga-
gement citoyen  : «  Aujourd’hui, il 
existe un égoïsme terrible qui impacte 
beaucoup nos villages au niveau de leur 
comportement et de leur ruralité », a 
souligné Michel Hanon (DVD), 
maire de Montalet-le-Bois.

BRUEIL-EN-VEXIN « Les coupables sont les politiques »
La ville a accueilli une réunion publique mercredi dernier, dans le cadre des assises de la rura-
lité. L’occasion était donnée à chacun de pouvoir s’exprimer sur sa conception de la ruralité.

En bref
ILE-DE-FRANCE Les feux de cheminée 
(partiellement) réautorisés
Interdits au 1er janvier dernier dans 435 communes et Paris, 
les feux de cheminée à foyer ouverts sont à nouveau autorisés, 
sauf s’ils sont utilisés comme mode de chauffage principal.

Depuis le début de cette année, 
les feux de cheminée étaient stric-
tement interdits dans les foyers 
ouverts. Cette mesure concernait 
435 communes franciliennes, 
essentiellement en petite couronne 
mais également dans nombre de 
communes de la vallée de Seine. 

Elle est aujourd’hui annulée, à 
condition que la cheminée serve 
uniquement de chauffage d’appoint 
ou d’agrément. 

La vallée de Seine
 était concernée

Adoptée en 2013 dans le cadre d’un 
plan gouvernemental anti-pollu-
tion, l’interdiction ne concernait 
pas les foyers fermés comme poëles 
et inserts. Elle avait néanmoins 
soulevé un tollé lors de sa mise en 
oeuvre il y a bientôt un an, et n’était 
que peu respectée. L’arrêté pris jeudi 
dernier par la préfecture y met donc 
partiellement fin.

La réunion publique s’est déroulée à Brueil-en-Vexin,  conjointement avec Fontenay-
Saint-Père, Jambville, Montalet-le-Bois, Oinville-sur-Montcient et Sailly. 
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C’est officiel : les mesures de sécu-
rité des manèges forains seront 
prochainement renforcées, suite 
à la détermination sans faille des 
parents de Maéva. Le ministère 
de l’Intérieur met les organismes 
de certification sous surveillance 
suite à un audit, et il renforcera 
les contrôles sur les installations. 
Les mairies recevront un guide, 
et pourront échanger à propos des 
manèges problématiques. 

Le 7 septembre 2014, leur vie 
bascule lorsque leur fille de 13 ans, 
décède dans un accident de manège 
à la fête foraine. Ils s’engagent alors 

dans un long combat afin de ren-
forcer la sécurité des manèges. Leur 
pétition a récolté à ce jour plus de 
120 000 signatures, et, de réunions 
en réunions, ils ont su mobiliser 
l’administration.

La pétition réunit 
120 000 soutiens

La famille flinoise, elle, ne compte 
pas s’arrêter là. Rendez-vous a 
ainsi été demandé au ministère 
de l’Economie afin d’améliorer les 
dispositifs de sécurité des manèges 
eux-mêmes, en particulier sur les 
plus anciens d’entre eux.

FLINS-SUR-SEINE Les parents de Maéva 
obtiennent des mesures
Ils ont perdu leur fille de 13 ans dans un accident de manège en 
septembre 2014. Après une longue mobilisation, le ministère de 
l’Intérieur leur a annoncé des mesures pour renforcer la sécurité.

MANTES-LA-JOLIE Pôle d’excellence : 
une rencontre entre le numérique et la musique

Face au bassin musical où sont ins-
tallées deux manufactures d’instru-
ments à la renommée internationale, 
Henri Selmer et Buffet-Crampon, 
la Camy a décidé de lancer un projet 
de pôle d’excellence. Paul Martinez, 
son président, l’a annoncé mardi 
15 décembre à l’école nationale de 
musique, de danse et de théâtre de 
Mantes-en-Yvelines.

«  Le projet mûrit depuis plusieurs 
années mais il était difficile à défi-
nir. Avec l ’arrivée du numérique, 
la musique évolue dans sa diffusion 
mais dans sa création », commence 
par expliquer Paul Martinez. 
Consciente de la chance d’avoir 
sur son territoire deux grandes 
maisons d’instruments à vent, la 
Camy s’est lancé le défi de réunir 
les différents acteurs de cet univers 
pour construire un projet commun : 
un pôle d’excellence.

Pour le moment, le projet en est aux 
prémices. « Grâce à un tel pôle, nous 
pourrons mieux envisager l ’avenir et 
ses problématiques », confie Jérôme 
Selmer, président de la maison 
Henri Selmer. Certes leurs instru-
ments sont mondialement connus 
cependant avec l’évolution des 
mœurs téléchargements, composi-
tion numérique, imprimante 3D il 
est nécessaire de se tenir au courant 
et d’avancer.

Un projet en réponse  
à l’évolution numérique

« Ce pôle devra répondre aux attentes 
des acteurs. Ils doivent donc se réunir 

et s’accorder sur ce qu’ils souhaitent y 
trouver  », précise Paul Martinez, 
président de la Camy. Les deux 
groupes Henri Selmer et Buffet-
Crampon aimeraient y installer un 
musée pour leurs instruments. Et 
surtout, ils espèrent que grâce à leur 
partenariat avec l’institut techno-
logique européen des métiers de la 
musique (Itemm), des formations 
seront plus accessibles pour les 
jeunes de la région.

Un vivier musical 
à explorer

En effet, « plus de 700 emplois existent 
autour de la fabrication de nos instru-
ments. Nous avons conscience que les 
jeunes ne connaissent pas le panel de 
métiers que nous pouvons leur offrir. 
Cependant, concernant la fabrication, 
elle reste artisanale et la formation 

se fait sur le long terme auprès des 
anciens. Avec le pôle, il sera plus facile 
de leur faire découvrir cet univers », 
souligne le groupe Buffet-Crampon 
qui a des antennes au Japon, en 
Chine ou encore aux Etats-Unis.

Comme tout grand projet de cette 
envergure, une feuille de route va 
naître avec en priorité trouver un 
site pour l’établissement, des fonds, 
des partenariats, etc. «  La Camy 
va pouvoir contribuer à hauteur de 
4 000 000 d’euros, suite à différents 
projets qui ont été annulés. Après nous 
souhaitons avoir des aides publiques, 
européennes comme régionales, et bien 
sûr venues du mécénat  », conclut 
Paul Martinez. Avec l’arrivée du 
Grand Paris Seine & Oise, ce pôle 
va permettre aux élus de tirer leur 
épingle du jeu et de surfer sur le 
rayonnement du Grand Paris.

La communauté d’agglomération de Mantes en Yvelines (Camy) a décidé de créer un 
pôle d’excellence autour de son point fort : la musique . Le projet a été annoncé la 
semaine dernière. 

Paul Martinez annonce l’arrivée d’un pôle d’excellence pour dynamiser les Yvelines.
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Le début de l’affaire remonte à 
plus d’un an lorsque les policiers 
du commissariat de Conflans-
Sainte-Honorine ont eu vent 
d’une mise en circulation de faux 
billets de 100 euros. Dès lors, une 
enquête a été ouverte en co-saisine 
avec l’office central de la répression 
de la fausse monnaie. 

Entre les Yvelines et l’Italie

Afin de recueillir des éléments 
probants, une opération d’infil-
tration a été mise en place avec 
un service spécialement dédié à ce 
procédé. Les enquêteurs ont aussi 
instauré un système d’écoutes et 
de surveillances physiques, ce qui 
leur a permis de faire progresser 
l’affaire.

Selon le journal Le Parisien, ils 
auraient découverts que les malfai-
teurs se rendaient en train à Milan 
où la monnaie était sans doute 

fabriquée avant d’être acheminée, 
toujours par transport ferroviaire, 
dans le département des Yvelines.

Cette année, un sac abandonné 
lors d’un trajet de train Turin-Pa-
ris a pu être imputé à cette asso-
ciation de malfaiteurs. En effet, le 
sac de voyage contenait 520 000 
euros en fausses coupures de 100 
euros et avait été découvert par la 
douane dans le cadre d’un contrôle 
dans le train. 

Toujours selon nos confrères, «  la 
fausse monnaie était ensuite écoulée 
pour 25  % de sa valeur auprès de 
revendeurs dans toute la région pa-
risienne  », leur aurait indiqué une 
source proche de l’affaire. 

Une transaction de fausse mon-
naie avec l’agent infiltré a permis 
l’arrestation d’un des trafiquants, 
vendredi 11 décembre. Ainsi,  
300 000 euros de faux billets 

de 100 euros ont pu être saisis.  
Parallèlement à cela, les forces de 
l’ordre ont mis la main sur 14 200 
euros de faux billets de 100 euros 
lors d’une perquisition au domicile 
de la famille d’un des commandi-
taires du réseau. Lors de cette opé-
ration, un pistolet a été retrouvé.

300 000 euros de faux billets

Les treize arrestations qui se sont 
déroulées entre vendredi 11 et sa-
medi 12 décembre, ont permis de 
mettre la main sur des véhicules, 
du matériel hi-fi, des comptes 
bancaires d’une valeur globale de 
133 500 euros. D’après une infor-
mation de nos confrères du journal 
Le Parisien, il semblerait que «  les 
hommes, délinquants chevronnés, ont 
préféré garder le silence ou limiter 
leur déclaration au minimum » lors 
de leurs auditions.

Selon le journal, le noyau de 
l’équipe serait composé de trois 
hommes, tous récidivistes  : «  Ce-
lui qui fait figure de chef est bien 
connu pour ses activités de trafic en 
tous genres sur la place du Trident 
à Chanteloup », aurait déclaré une 
source proche du dossier. Elle 
ajoutait même que l’homme aurait 
été mis en examen, quelques mois 
auparavant, dans une affaire de 
détention de fausse monnaie.

En début de semaine, huit per-
sonnes ont été mises en examen 
par le juge d’instruction de Ver-
sailles pour «  association de mal-
faiteurs, transport et détention de 
fausse monnaie ». L’une d’elle devait 
passer en comparution immédiate 
mardi mais l’affaire a été renvoyée 
au 9 février. En attendant, elle a 
été placée sous contrôle judiciaire.

VALLEE DE SEINE  Un trafic démantelé
Treize trafiquants ont été interpellés pour leur implication 
dans un réseau d’importation de fausse monnaie. Au total, un 
peu plus de 300 000 euros ont été trouvés du côté de Poissy et 
Chanteloup-les-Vignes.

DEVENEZ PROPRIÉTAIRE À CARRIÈRES-SOUS-POISSY
ET PROFITEZ DES BEAUX ESPACES EXTÉRIEURS
> L’animation du nouveau quartier avec commerces, 

écoles et une grande place publique « l’Agora »

> Du studio au 5 pièces duplex

> Balcons, terrasses plein-ciel ou jardins privatifs

0 810 531 531

Ibiza - Nexity Féréal RCS Paris 334 850 690 - Illustration non contractuelle à caractère d’ambiance - Architecte : DND / Reichen et Robert & Associés – Illustrateur : Kréaction – Décembre 2015 

ESPACE DE VENTE :
Village de la Centralité
Avenue de l’Europe à Carrières-sous-Poissy
Ouvert les lundi, jeudi, vendredi de 14 h 30 à 19 h ;
samedi et dimanche de 10 h à 12 h 30 et de 14 h 30 à 19 h.

TRAVAUX EN COURS

Votre appartement avec terrasse plein-ciel

NEX-PRE-260x160-CARRIÈRES-DEC15.indd   1 17/12/2015   11:00

Les interpellations ont eu lieu entre le quartier de la Noé à Chanteloup-les-Vignes et 
celui de Beauregard à Poissy. Plus de 300 000 euros de faux billets ont été découverts.
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La police s'est retrouvée une fois 
de plus victime de jets de pierres 
sur l'un de ses véhicules, jeudi 
dernier vers 23 h 15. Lors de sa 
patrouille dans le quartier du Val 
Fourré, une dizaine d'individus 
s'est mis à prendre la voiture pour 
cible.

Afin de disperser les assaillants, la 
police a riposté à coup de lance-
grenade et a ainsi pu garantir la 
sécurité. 

Aucun blessé et aucun dégât ma-
tériel n'a été constaté à l'issu de 
cette altercation.

MANTES-LA-JOLIE  Lance-grenade versus 
lancé de pierres

Dans la soirée du mercredi 16 
décembre, un employé du restau-
rateur O’Tacos a été braqué par 
cinq jeunes. Armés de tasers et 
de bombes lacrymogènes, ils sont 
repartis avec un butin de 600 euros 
en numéraires ainsi que des tickets 
de restaurant.

Masqués, les cinq individus de 
type africain ont pris la fuite dans 
la cité du Val Fourré. Le service 
local de la police technique et 
scientifique a relevé des traces et 
des indices. L’enquête est toujours 
en cours au moment où nous bou-
clons le journal.

MANTES-LA-JOLIE 600 euros de butin 
dérobé à un restaurant

A 28 ans, un jeune homme a été 
condamné jeudi dernier à douze 
mois de prison dont six fermes 
pour avoir frappé sa femme 
par le tribunal correctionnel de 
Versailles. Converti à l’Islam, 
l’homme s’était marié, en début 
d’année 2014, dans la tradition de 
la religion.
N’ayant jamais cohabité, la jeune 
femme s’est retrouvée face à un 
mari violent. Au cours de cette 
année-là, un médecin lui prescrira 

un arrêt de travail de 18 mois suite 
aux conséquences qu’ont eu les 
coups de chaussures, de poings et 
les insultes, sur son mental.

En automne 2014, la jeune mariée 
porte plainte et quitte son époux. 
Devant les juges, l’homme, déjà 
condamné 13 fois, persiste à nier 
tout acte de violence. Cela ne l’em-
pêchera d’être reconnu coupable et 
de se retrouver enfermé en prison.

MANTES-LA-JOLIE Il bat son épouse et 
écope de six mois de prison ferme
Le tribunal correctionnel condamne un homme pour violence 
conjugale sur sa jeune épouse.
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POISSY 100 kilos de drogue  
après une descente
Dans l’après-midi de jeudi dernier, 
100 kilos de cannabis ont été dé-
couverts dans le quartier de Beau-
regard. Les agents de la sûreté 
départementale les ont trouvé dans 
l’appartement d’un suspect.

Suite à des informations recueil-

lies quelques heures auparavant, 
les forces de l’ordre ont fait une 
descente dans le logement. Sur les 
lieux, ils n’ont pas trouvé le princi-
pal suspect qui a pris la fuite mais 
sa compagne, une jeune femme de 
trente ans. Ils l’ont arrêtée et placée 
en garde à vue à Viroflay.

Plus de peur que de mal pour 
les pisciacais du quartier de la 
Coudraie. Lundi 14 décembre à 
10  h  30, une pelleteuse a écrasé 
une conduite de gaz enterrée à 
20 cm de profondeur alors qu’elle 
effectuait des travaux dans le quar-
tier.

Suite à l’évacuation de 25 per-
sonnes, soit deux immeubles de 
quatre étages, une salle de classe 
a été mise à disposition. La fuite 
colmatée, les résidents ont regagné 
leurs appartements dans la mati-
née. Aucun blessé n’a été constaté.

POISSY Une pelleteuse écrase une 
conduite de gaz

La police a mené une enquête au 
centre hospitalier de Bècheville 
des Mureaux, pour certifier que 
la thèse du suicide était la bonne 
dans la mort d’un des pension-
naires. Lundi 14 décembre, son 
corps a été enterré au funérarium 
des Mureaux.

En effet, un homme âgé de 79 ans, 
pensionnaire dans le centre hospi-
talier, s’est donné la mort à l’aide 
de la lanière de son sac. Son corps 
a été retrouvé par des membres du 
service dans la matinée. Il n’a pas 
pu être ranimé malgré l’interven-
tion du SAMU.

LES MUREAUX Pendaison à l’aide  
d’une lanière de sac

POUR LES 
ALLUMÉS 
EDF vous invite dans ses Centres d'information du Public. 
Ouverts aux petits et aux plus grands, ils permettent 
de découvrir la production d'électricité de façon ludique. 

L’énergie est notre avenir, économisons-la !
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L’énergie est notre avenir, économisons-la !

 ENTRÉE GRATUITE 
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VENEZ PASSER UN MOMENT EN FAMILLE AU 

CENTRE D'INFORMATION DU PUBLIC
de la centrale thermique de Porcheville
Avenue Henri Régnault - BP 31 78440 PORCHEVILLE 

SUR INSCRIPTION PREALABLE au 06 27 47 14 23. visites.edf.porcheville@exirys.com

Dans le centre-ville, un box de 
parking a été incendié, lundi 
14 décembre en fin de journée. 
L’homme a été interpellé par la 
police dans la soirée et mis en 
garde à vue au commissariat de 
Mantes-la-Jolie.

Interrogé, mardi 15 décembre, 
le propriétaire du box en détient 
plusieurs à Limay. Il explique aux 
forces de l’ordre que le locataire 
n’a pas payé son loyer. Fatigué 
de réclamer son dû, il s’est vengé 
en incendiant l’un de ses propres 
boxes.

Des témoins de la scène ont per-

mis une arrestation rapide dans la 
soirée du lundi. Une prise de sang 
a révélé que l’homme était alcoo-
lisé au moment des faits avec 2 
grammes d’alcool par litre de sang. 
Après avoir passé une nuit au 
commissariat, il a avoué les faits.

   Faute avouée, faute  
à moitié pardonnée

Avant de le relâcher, les enquêteurs 
se sont assurés qu’il n’avait pas de 
lien avec les incendies du centre 
commercial La Source. Dans le 
cadre d’une reconnaissance de 
culpabilité, l’homme a donc pu 
repartir en toute liberté.

LIMAY Loyer impayé, il se venge 
de son locataire

Seul le box a été brûlé lors de la vengeance. 
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Un homme a mis le feu à son box de parking pour se venger de 
son locataire dans la journée du lundi 14 décembre. Jeudi, un homme d'origine rou-

maine a été condamné à 18 mois 
de prison avec sursis par le tribunal 
correctionnel de Versailles. Agé de 
63 ans, il s'était déplacé avec son 
fusil à pompe et une cartouchière, 
las que sa compagne se fasse 
constamment embêter et harceler. 

Il avait asséné de violents coups 
de crosse aux visages des deux 
hommes, également d'origine rou-
maine. 

De colère, il casse son fusil

Vers 22 h 30 mardi soir, l'homme 
est allé voir l'ex-mari de sa com-
pagne ainsi qu'une connaissance 
pour essayer de régler une histoire 
concernant sa femme. 

Habitant la commune de Breuil-
Bois-Robert, il a suffi à l'individu 
d'effectuer 300 mètres pour se 
retrouver en face des deux harce-
leurs. En effet, ces derniers ne ces-

saient d'importuner régulièrement 
et lourdement sa compagne. 

Rapidement, il semblerait que le 
ton soit monté et l'homme a uti-
lisé la crosse de son fusil à pompe 
pour frapper violemment les deux 
hommes. Contrairement à ce qui 

a été dit, l'auteur des faits n'aurait 
pas cassé son fusil sur le visage 
d'une victime. Selon une source 
proche du dossier, un témoignage 
aurait relaté que « l'auteur des faits, 
en colère, aurait cassé son fusil sur son 
genou ». Une des victimes, âgée de 
42 ans, reste toujours hospitalisée.

BREUIL-BOIS-ROBERT Condamné pour coups de crosse
Un individu de 63 ans a été condamné pour avoir donné de violents coups. Il avait utilisé la 
crosse de son fusil à pompe sur le visage de ses deux victimes.

L'auteur des faits demeure sur la commune de Breuil-Bois-Robert, au même titre que 
ses deux victimes.
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de nouvelles oPPoRTunITés 
pour vivre ou investir en cœur de ville

en travaux

Cours des Dames
15, avenue de la République / 42, rue de Lorraine
n En centre-ville, proche des écoles et des commerces

n Du studio au 4 pièces duplex avec terrasses, balcons ou jardins privatifs

n  Des prestations de grande qualité

A Mantes-la-Jolie
EspacE dE VEntE 

4 place de la République 
78200 Mantes-la-Jolie

coursdesdames.com 081 1 444 053
Coût d’un appel local depuis un poste fixe

(1) Prêt réservé aux primo-accédants pour l’achat d’un logement en résidence principale et soumis à conditions de revenus. (2) Le dispositif Pinel permet une réduction d’impôts dont le montant dépend de la durée de l’engagement pris par l’acquéreur - Réduction variant de 12 à 21 %. Le 
non-respect des engagements de location entraine la perte des incitations fiscales.  - Illustration non contractuelle destinée à exprimer une intention architecturale d’ensemble et susceptible d’adaptations. 

Découvrez le film sur notre site

LOI
PINEL

(2)
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ACHERES Danser et rire pour se réchauffer LIMAY Le salon d’Art s’habillera  
en camaïeu 

Envie de partager avec un public ses 
réalisations et de laisser sortir l’ar-
tiste qui dort en lui, l’artiste amateur 
aura l’occasion de présenter une de 
ses œuvres lors du 26e salon d’art de 
la ville, du 14 au 31 janvier au centre 
d’exposition Les Réservoirs.

Le salon n’ est ouvert qu’aux artistes 
amateurs. Afin de séduire le jury, les 
artistes amateurs auront jusqu’au 
samedi 9 janvier pour réaliser deux 

œuvres sur le thème du camaïeu. 
Le format ne devra pas excéder les 
50x50 cm. Le dépôt se fera aux Ré-
servoirs de 15 h à 19 h.

Et comme pour toutes les grandes 
expositions, le vernissage du salon 
aura lieu le samedi 16 janvier en 
même temps que la remise des prix 
pour les artistes. Les futurs Picasso, 
Dali et Monet auront donc les va-
cances pour réaliser leurs œuvres.

Certes Noël est passé mais les en-
fants pourront profiter d’un spec-
tacle haut en couleurs pour clôre 
l’année 2015 avec le trio Zut. Rien 
ne se passe comme prévu : « Y’a un 
bug » dans le spectacle. Les enfants 
découvriront samedi 26 décembre à 
10 h, 14 h 30 ou 17 h si le concert a 
finalement pu avoir lieu en s’y ren-
dant avec leurs parents.

Les Zut sont trois chanteurs au-
teurs-compositeurs qui ont pour 
crédo de traiter le quotidien des en-
fants en musique. Ils n’hésitent pas 
à mélanger les instruments : guitare, 
ukulélé, percussions, accordéon, au 
chant. Et surtout ils réunissent les 
instruments acoustiques aux élec-
troniques.  Tarif : 12 euros

Comme un bug informatique, rien ne va plus pour le concert du trio Zut. Aura-t-il lieu ? Les 
spectateurs auront la réponse samedi 26 décembre au Sax.

Fred, Francis et Philippe, trois musiciens qui aiment partager leur musique avec les 
enfants. 

Les artistes amateurs ont les vacances pour réaliser leur plus 
belle œuvre pour être exposée lors du 26e salon d’Art de la 
ville qui aura lieu à la mi-janvier.

Coups de pinceaux énergiques 
sous lesquels naissent des chevaux, 
des avions, des figures humaines, 
architectures, qui se noient parmi 
les tâches, les traits laissés par 
l’artiste sur ses toiles. Marianne 
Le Vexier offre au public un art où 
la réalité tend à devenir abstraite, 
comme sortie du psychisme du 
peintre.
Comme tout artiste, Marianne 
Le Vexin se remet en question et 
teste de nouveaux supports. Après 
la peinture sur toile, la gravure, elle 
se lance dans la peinture sur béton 
frais : la fresque. 

Le vernissage de sa nouvelle expo-
sition aura lieu le mardi 4 janvier 
à 18 h 30.

ANDRESY Quand le figuratif flirte 
avec l’abstrait
La galerie des Passions accueille tous les mois un nouvel ar-
tiste. Pour commencer l’année, elle reçoit Marianne Le Vexier 
du 4 au 7 janvier.

VERNEUIL-SUR-SEINE Meurtre et coupe de cheveux

L’hiver est là, pour se réchauffer 
et se mettre du baume au coeur, le 
spectateur pourra découvrir la pièce 
qui a reçu le Molière de la meilleure 
comédie : « Dernier coup de ciseaux » 

de Paul Pörtner, le samedi 9 janvier à 
21 h à l’espace Maurice-Béjart.

Un meurtre a été commis au-des-
sus d’un salon de coiffure et comme 

dans Cluedo, les spectateurs doivent 
poser des questions pour identifier 
le coupable. Ils accompagnent le dé-
tective dans ses recherches comme 
s’ils étaient l’un des personnages 
d’Agatha Christie ou d’Hercule 
Poirot.

Spectacle 
d’un genre nouveau

La pièce a été mise en scène par Sé-
bastien Azzopardi, auteur, metteur 
en scène, comédien et producteur 
de spectacles. Il est depuis 2013 co-
directeur du théâtre du Palais Royal. 
Pour cette comédie, il s’est inspiré de 
la pièce américaine « Shear Madness » 
de Marilyn Abrams, Bruce Jordan 
et Paul Pörtner. Une pièce où petits 
et grands pourront mener l’enquête 
ensemble, qui permet de rire tout en 
stimulant son esprit. Avec déjà neuf 
millions de spectateurs, Dernier coup 
de ciseaux continue de renforcer le 
lien entre le public et les comédiens.
Tarif : 41 euros.

Une idée de cadeau dernière minute : pourquoi ne pas opter pour une pièce de théâtre ? 
« Dernier coup de ciseaux » apportera de la bonne humeur le temps d’une soirée à l’espace 
Maurice-Béjart.

Il va falloir ouvrir l’oeil et ses oreilles au moindre détail pour découvrir le meurtrier.
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Pour attendre le passage à la nou-
velle année, Chantal Coëffé ani-
mera des ateliers pour les enfants. 
Ils découvriront le plaisir de la 
mosaïque à travers la création d’un 
décor de table en faïence blanche. 
L’atelier aura lieu mardi 29 dé-
cembre à 9 h 45 pour les 5 et 6 
ans, à 14 h 30 pour les 7 et 12 ans.

Et le jour J, Chantal Coëffe ini-
tie les enfants à la transformation 
des matériaux de récupération en 
œuvre d’art. Les jeunes de 7 à 12 
ans détourneront ces matériaux 
pour en faire un vase blanc avec sa 
drôle de fleur. Jeudi 31 décembre 
à 9 h 45. Tarif pour les ateliers  :  
5 euros.

POISSY Création au rythme de Noël
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Comment occuper ses enfants pendant les vacances ? Il suffit 
de les emmener aux ateliers proposés par le musée du jouet 
Prieuré Saint-Louis. Il faut réserver pour y accèder.

Avant la fin de l’année, un atelier 
pour créer des cartes de vœux est 
organisé à la salle municipale, le 
samedi 26 décembre de 10 h à 
18 h. Les enfants laisseront libre-
court à leur imagination  : sapin 
de Noël, bonhomme de neige, 
étoiles, etc. habilleront les cartes 
de vœux. Gratuit.

LIMAY Retour des 
cartes de vœux

Les enfants et leurs parents pour-
ront plonger dans le monde mer-
veilleux des contes, mercredi 23 
décembre à 15 h à la médiathèque. 
Les jeunes comédiens de 6 à 13 
ans emmèneront le public sur les 
traces du Père Noël.

EPONE Un retour 
dans les contes  
de Noël

La Boutique des Artistes est née 
de la passion pour l’art de Patrick 
Arnoult, président de l’association 
Pol’Arts créée en 2012. « Au début, 
nous exposions dans un bâtiment 
industriel prêt du Technoparc.  L’idée 
m’est venue de créer une boutique éphé-
mère mais au lieu que les artistes louent 
tout le site, ils louent juste une partie 
et se partagent l’endroit  », explique 
Patrick Arnoult.

La boutique accueille en effet une 
quarantaine d’artistes de domaines 
divers. Le visiteur pourra croiser des 
sculptures figuratives à côté de toiles 
abstraites avec un mobilier issu du 
recyclage. «  Nous souhaitons parta-
ger cet univers artistique qui est très 
riche cependant nous ne sommes pas 
une galerie », précise le président. Le 
monde artistique est en effet riche : 

les artistes pisciacais et des alen-
tours le prouvent avec leurs œuvres 
présentes dans la boutique. Bijoux, 
coussins originaux, pneus transfor-
més en assise, ils ne manquent pas 
de créativité. «  Il est important que 
leur travail soit valorisé. Leur moti-
vation vient également de la recon-
naissance du public pour leurs œuvres », 
souligne Patrick Arnoult.

Avec un panel de cinq à six œuvres, 
la boutique change tous les quinze 
jours les réalisations. «  Les artistes 
louent l’espace pour deux mois mini-
mum pour 50 euros. Cela permet de 
renouveler les œuvres et montrer l’ef-
fervescence qui existe dans ce milieu », 
continue le passionné d’art. Dans la 
même veine, des ateliers s’installe-
ront pour que les artistes travaillent 
directement sur place.

POISSY L’art en cadeau
Quand Noël approche ou comme à toute période de la vie où 
nous devons faire des cadeaux, parfois les idées manquent. 
Avec les objets de décoration, le choix est grand et les objets 
sont même uniques à la Boutique des Artistes, au 7 rue du Cep.

Un univers éclectique où les artistes sont mis en valeur.
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Un monde imaginaire à la limite du réel 
invite le spectateur au voyage.
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Bélier :  Vous ne mesurez pas toujours 
les risques que vous prenez. C’est bon 
et mauvais à la fois. Au niveau de votre 
travail, vous avez une bonne longueur 
d’avance sur les autres. Mais ils vous 
reprochent souvent votre attitude 
jusqu’au-boutiste.

Taureau : Les fêtes de fin d’année ap-
prochent à grands pas et vous voulez 
tout boucler dans votre job. Vous avez 
bien raison, car une valorisation se 
présente à l’horizon. Une belle étape à 
franchir dans votre carrière.

Gémeaux : Vous êtes d’humeur plutôt 
caustique et votre humour ne fait pas 
que du bien à votre entourage. Il peut 
avoir la sensation d’être jugé ou que 
vous vous moquez sans cesse. Tout le 
monde devient tendu pour un malen-
tendu.

Cancer : Votre imagination est débor-
dante à l’approche des fêtes. Votre 
sens de la famille est à l’honneur, car 
vous commencez les préparatifs pour 
que tout soit au top le jour J. Vous vous 
agitez dans tous les sens.

Lion : Vous savez ce que vous désirez 
et vous n’hésitez pas à le faire savoir 
sous peine de passer pour un dictateur. 
Vous voulez progresser niveau maté-
riel et mettez tout en œuvre pour y 
arriver. N’en demandez tout de même 
pas trop.

Vierge : Les occasions sont nom-
breuses pour vous mettre en avant ! 
Mais vous n’aurez pas les compliments 
que vous espérez. Votre évolution pro-
fessionnelle se fera à la sueur de votre 
front et pas forcément avec des appuis.

Balance : Votre objectif est juste, mais 
vos méthodes de travail ne sont pas 
les bonnes. Il vous faut tout revoir et 
reprendre à zéro. Commencez d’abord 
à faire des choix et décidez de la ma-
nière d’agir par la suite.

Scorpion : Ce n’est pas le moment 
de vous effacer, mais, au contraire, de 
vous mettre sur le devant de la scène. 
Affirmez-vous, laissez votre empreinte 
et surtout marquez les esprits avant les 
vacances de Noël. Ne vous repliez pas 
au moindre souci !

Sagittaire : Saturne vous demande de 
tout reprendre à zéro ce qui ne vous 
plaît guère. Mais vous n’avez pas vrai-
ment le choix, il vous faut tout revoir. 
Il est impératif de savoir réagir face 
aux obstacles. C’est une forme de test 
de la vie !

Capricorne : Vous avez la situation 
bien en main malgré les contretemps. 
Heureusement, que vous savez où 
vous mettez les pieds et comment 
gérer chaque situation. Sinon, vous 
auriez vite perdu les pédales devant 
tant de choses à régler avant les fêtes.

Verseau : Face à un problème com-
plexe ou quelqu’un de coriace, n’em-
ployez surtout pas la force ! Réfléchis-
sez avant de vous lancer ou de foncer 
tête baissée. Vous avez plutôt intérêt 
à temporiser plutôt qu’à mettre de 
l’huile sur le feu.

Poissons : Vous vous sortez très bien 
d’une période hyperactive. Pourtant, 
vous n’avez pas eu une minute à vous. 
Un contact important dans votre 
milieu professionnel vous remet du 
baume au coeur et vous fait entrevoir 
un avenir meilleur.

Mercredi 
8°/12°

Jeudi 
6°/11°

Vendredi 
4°/9°

Samedi 
4°/9°

Lundi 
3°/9°
Mardi 
4°/9°
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ACTUALITES 
La semaine dernière au micro de LFM

A l’occasion de la sortie de son nouvel EP «Le monde ne suffit pas», le rappeur était de passage dans nos studios pour répondre aux 
questions d’Oumy, dans la Fresh Matinale, nous parler de sa tournée à travers la France et réaliser en live son titre «La nuit»

Ce musicien du métro nous parle de son aventure, lui qui a été repéré par un produc-
teur et prépare la sortie de son premier EP.

Chanteur compositeur de la scène Neo Soul et R&B, Mr Nov nous a présenté son der-
nier opus «Evo» avant de revenir sur sa carrière, ses méthodes de travail et ses sources 
d’inspiration.

Ces deux sœurs, originaires de Saint-Martin-la-Garenne, sont venues en studio nous parler de leur préparation, elles qui participe-
ront à la 26ème édition du rallye Aïcha des Gazelles qui se déroulera au Maroc en mars prochain.

Hugo Barriol

« Mon rêve, 
terrasser Jay-Z ! »

« Mon rêve, 
terrasser Jay-Z ! »

S;Pri Noir

« Il n’y a pas  
de femme  

parfaite, toutes 
les femmes sont

belles ! »

« Il n’y a pas  
de femme  

parfaite, toutes 
les femmes sont   

belles ! »
Mr Nov.

Retrouvez l’ensemble de nos émissions dans leur intégralité sur notre site  
www.lfm-radio.com et en vidéo sur notre chaîne Youtube RadioLFMOfficiel.

Carol-Anne et Sally-Anne

« Derrière ce challenge, il y a le volet humanitaire 
avec l’association Cœur de Gazelles »

« Derrière ce challenge, il y a le volet humanitaire 
avec l’association Cœur de Gazelles »

« Chanter dans  
le métro est un  

véritable tremplin 
et permet de faire  

de belles rencontres »

« Chanter dans  
le métro est un  

véritable tremplin 
et permet de faire  

de belles rencontres »




